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Pour faciliter la rédaction de l'Annuaire 

MM. les Membres de la Société sont priés 

de bien vouloir faire connaître, par l'envoi 

de leur carte au Secrétaire, leur change­

ment d'adresse. 
., 

Les memb'res de la Société qui désirent 

se faire remplacer, pendant une absence 

ou une maladie, pourront s'adresser au 

Président des Internes en exercice à la 

salle de garde de .l'Hôpital de Mustapha, 

qui se mettra à leur disposition pour leur 

trouver un remplaçant soit parmi les Internes 

en exercice, soit parmi les Elèves de 

58 année. 
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A la Mémoire de nos Camarades 

MORTS AU CHAMP D'HONNEUR 

Le Docteur MAunlCE BAUDIN,
 

Décoré dc la Croix dc Guerrc ct, de la Légion d'Honneur
 

Mort pOUl' la France le .2 janvier 1917
 

Le Docteur GEORGES LE.\1OINE,
 

Décoré de la Croix de Guerre et de la Légion d'IIcnnèur
 

Mort pour la France le 11 janvier 1917
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A la Mémoire de nos Camarades 

MORTS VICTIMES DU DEVOIR 

Fi:LIX JAIS, 

Décédé il l'A mbulancc d'FI-Keitar (T8Rg) 

.T EA:\ FILIPPON,
 

Déc,;dé à l"\mbulanrc rI'FI-Keflar (IS9T)
 

LI' nocl(~IIJ !lE:\H\ LEC.'\G:\EU\,
 

Médecin mnjor de 2" Classc ;'t l'Hôpital <If' Fustafldima (Corftw)
 

Ql'dre c1f 1'/1 mtfe d'Orient du 3 Juillet 1016
 

(Direct.eur du Service de SanléÎ 

MAnCEy. TURANO.
 

Décoré de la Croix cll' Gl1l'rrr,
 

lJPcédé à l'HÔpital de Mustapha, /r -:7 ol1ri/ 1.n.'3 
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INTRODUCTION 

CIlElI:> Aii\É:>, 

CIlEH:> CAMAnAUE~, 

Dé:>ircux de poursuivre l'i."dtiative si belle prise pal' nos 
devanciers, nous YOUS préscntous la !I" éditiuu de 1'.11lIltla~,.e de 

l'lnlenJaI des ]-] ôpitau,T d'A 1ge1', 

l\'lais si, reSprclUp.llx des traditions, nous avons l'ri~ suin de 

garder intact le bien transmis par nos prédécesseurs, nous uvons 

aussi tendu vers une transformation meilleure ct progrcssl ve. 

ConHlle nos camarades des années précédentes, nous avons 

continué, auprl's des autorités compétentes, les dém.arches déjà 

entreprisrs dans le but de transformer Hotre situation. 

Faire de J'Interne un Interne au sens strict du mot, le loger 

près du malade, dans ce milieu éminemment propre à la for­

mation médicale, le faire bénéficier du contact perpétuci de la 

souffrance ct de la maludic, tcIle a été l'aUlbitioll de nos dl'val1­

ciers, telJe fut aussi la nôtre. 

!'iOI!S n'avons pll, hélas! la satisfaire. 

Mais llUUS nous dcvons dl' dire que l' '\dminislratioll s'est in­

téressée à cc projet cl que rHJS maîtres du Conseil de ~anlé nous 
unt accordé leur plus bienveillant appui. Une commission a 
été nommée rllli a poul'objet d(~ procéder à une réforme des 

règlements actudlcment ('n vigueur: Permettre aux internes 

d'crkctuer /, années d'internat, augmenter clans de notables pro­

portions le nombre des externes, portel' il /, ans lelclnps de 
l'extcrnal, yoici quelles :-onL les grandes dil'cctiVl's auxclucl1r,s 

bon nombre de nos Maîtres sc "ont déjà arrêtés. 

Mais si ces tra nsformaLioHs sc !lIb len t indispensables, pour 

faire de l'Inlernat d'Alger un corps digne de la yaleur sarlS cesse 



-6­

grandissante de notrc Faculté, il en est d'autres, plus matéric1­
les certcs, mais d'une utilité non moins immédiatc. 

La mort de notre camarade TUY'ano, décédé à la suite d'une 
affection contra,ctée au chevet des malades, la mi érable indem­

nité allou 'e à une famille qui perdait tout en son fils, l'exem­
ple plus récent encore et non moins frappant d'un dc nos cama­
rades atteint d'une maladie grave contractée en servicc, heureu­
scment terminée, nous montraient en effet la nécessité nbsolue 
d'une assurance sur la vie. 

CeLlc question a été heureusement solutionnée dans le plus 
grand intérêt de tous. 

Mais là ne s'cst pas bomée l'activité de Hotre association. Le 

souci de sa grandeur et de sn prospérité ne nous a pas fait au­
bier cc que nous devions à D{lS devanciers, à M. le Profes CUl' 

Vll\CEi\T ct à M. le Docteur SALIÈGE. 

Aussi, au cours d'une réunion intime, clans un élan de n>:Oll­

naissance émue, avons-nous dit ~l nos Maîtres d'hier toute l'af­
fection que nous 'éprouvions pour eux et toute l'admiration que 
nous professions pour leur œuvre. 

Ils ont créé l'Internat, il ccux qui viennent de le grnnüi,' et 
l'élever. 

LE PRÉSlDZl"T. 


